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Je rencontre l’amie d’une amie en Juillet, dans une soirée champêtre. Anne 
a 15 ans de moins que moi, sa robe d’été est simple et classique, presque 
BCBG. Elle est directe et souriante, chrétienne convaincue, et nous 
sympathisons vite. On se met à parler de nos enfants : les siens ont 15 à 20 
ans. On parle éducation, études, métier. On parle aussi de leurs difficultés 
sentimentales qu’il n’est pas facile d’accompagner avec justesse…  
Et puis je vois Anne qui devient grave quand elle commence à me parler de 
sa fille de 17 ans, Marie. Celle-ci, généreuse et révoltée, s’est amourachée 
très jeune d’un garçon vraiment spécial : Dylan. Et voilà Marie qui se 
« fiance » à 15 ans avec ce jeune « racaille » (me dit Anne texto), un genre 
de bandit, violent et armé. Qui brûle des voitures, qui vole pour vivre de 
façon autonome. Un jour Anne et son mari vont chercher leur fille Marie au 
commissariat : elle a été battue par Dylan, et son visage tuméfié fait peur à 
voir. Dylan est là aussi, menotté par la police. Mais Anne et son mari, 
croyant profondément que Dieu est présent en chacun, refusent de porter 
plainte contre Dylan. Ils décident de lui faire confiance, malgré tout.  
 
Anne me confie qu’elle est épuisée par ces années de galère, de nuits sans 
sommeil, avec des hauts et des bas dans la vie des deux jeunes, malgré les 
progrès de Dylan. Epuisée de faire confiance, envers et contre tout à sa 
fille, et surtout à ce garçon. Pour lui, c’est certain que l’amour de Marie et la 
confiance que lui montrent Anne et son mari, l’aident à grandir, à entrer 
dans la vie adulte. Il vient de décrocher un travail, mais les rechutes sont 
fréquentes, surtout avec ses anciens copains.  
A ce moment là, d’autres invités s’approchent de nous un verre à la main en 
souriant. Pour clore sa confidence, Anne me supplie à voix basse de prier 
… de prier pour Dylan. 
Je suis bouleversé par cette histoire, et émerveillé par la patience et la 
confiance qu’Anne et son mari offrent à Dylan. Ce serait tellement normal 
qu’ils pensent d’abord à Marie et à eux-mêmes. Tellement normal de tout 
faire pour protéger leur fille mineure, en essayant de séparer ces deux 
jeunes. Mais non, ils veulent espérer, ils veulent faire confiance, à l’une et à 
l’autre.  
Alors je comprends mieux la confiance que Dieu met en chacun de nous. 
Quoiqu’il arrive, quoique nous fassions, il nous donne la vie, il nous donne 
son amour et sa confiance. Il nous donne son fils unique. Seigneur, je ne 
peux qu’admirer et remercier devant tant de bonté, tant de vie donnée. 
 

Retrouvez tous mes billets radio sur http://Corpet.net 
Idéal 430 mots /  451 mots = c’est bon 2’46 (un peu long) 


